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Introduction générale 
 
 

Le texte que vous allez parcourir est le reflet de l'ensemble du travail réalisé par le processus 

‘jeunes’ depuis sa mise en place en 1992 à la veille du Sommet de la Terre à Rio. 

Je le nomme, dans cette introduction, processus ‘jeunes’, mais tout au long de ce texte, vous 

allez vous rendre compte que ce principe a pris plusieurs dénominations. 

 

Au commencement, ce processus a débuté en prenant le nom de REMED, Réseau d’Echanges 

Multidisciplinaire pour le l’Environnement et le Développement, point de départ d’un réseau 

d’étudiants et de jeunes professionnels à l’échelle du globe pour affirmer une participation 

citoyenne et mondiale pour la protection de l’environnement. Le REMED a été initié grâce à 

notre prise de conscience de notre responsabilité en tant que futurs professionnels vis-à-vis du 

devenir de la planète et de la société. Il est aussi l’expression de notre volonté de montrer que 

les jeunes sont capables de se mobiliser tous ensemble sans tenir compte des barrières 

géopolitiques. 

 

Par la suite, le processus ‘jeunes’, tout en conservant ses objectifs de départ, a trouvé 

important de construire une parole collective sur la position que nous pouvions prendre en 

tant que jeunes par rapport aux défis du 21
ème

 siècle et sa dénomination est devenue Collège 

Jeunes. 

 

Dans une évolution permanente et tout en traçant son chemin, le processus "jeunes" s’est vu, à 

l’image de la jeunesse elle-même, comme un chantier en construction. En effet, les jeunes, 

comme toutes les autres franges de la société, doivent s’adapter à un monde en mouvement de 

plus en plus rapide, d'où sa nouvelle dénomination de Chantier Jeunes. 

 

Dans cette capitalisation, nous avons tenu à respecter l’ordre chronologique des événements 

afin de mettre en valeur ces trois cheminements car : 

 

- chaque événement passé a engendré le suivant et ainsi de suite ;  

 

- il est évident que, dans notre démarche, les initiatives ont suivi un chemin, une voie 

que nous avons choisi – et c’est ce qui est extrêmement fort dans toute la démarche de 

l’Alliance et en particulier dans celle des jeunes – et il fallait donc respecter le 

déroulement du processus. 

 

La première partie, qui constitue la base du travail de capitalisation, est parsemée d’analyses, 

de commentaires et de points de vue en lien avec les événements. Nous avons tenté d’émettre 

quelques arguments afin de justifier aussi bien les échecs que les succès que nous avons 

rencontrés. Pour cela, nous nous sommes efforcés de prendre le recul nécessaire afin de 

donner les arguments les plus objectifs possibles. 
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Pourquoi une capitalisation des travaux du Chantier Jeunes ? 
 

De toute évidence, après dix années de travail, il était nécessaire de prendre le temps de faire 

un zoom sur les différentes périodes du réseau jeunes et de pouvoir ainsi regarder de plus près 

les différentes expériences mises en place. 

 

Agrandir l’échelle des réussites et des échecs, afin de pouvoir en tirer des expériences plus 

globales pouvant servir au travail à venir, est essentiel pour tous ceux qui font partie de près 

ou de loin du réseau des jeunes de l’Alliance pour un monde responsable, pluriel et solidaire. 

 

Il est essentiel pour la Fondation pour le Progrès de l’Homme et son Conseil de connaître 

l’impact des initiatives qu’ils ont soutenues pendant une longue période. En effet, le Chantier 

Jeunes est le plus vieux chantier soutenu par la Fondation dans le cadre de l’Alliance !  

 

Pour tous ceux qui ont été impliqués de près ou de loin dans le cheminement du Chantier 

Jeunes, il sera intéressant de voir rassembler en un document "le fil d’Ariane" du processus 

"jeunes" depuis sa mise en place en 1992, et de pouvoir se reconnaître et visualiser, 

concrètement, les expériences tirées de tout ce qui a été fait. 

 

Cette capitalisation est aussi réalisée en pensant à l’avenir. En effet, les expériences acquises, 

les leçons tirées à l’issue de ce travail doivent nous propulser vers l’avenir afin d’amorcer 

d’autres initiatives et ainsi tout à la fois respecter le cheminement et lui permettre de 

continuer. 

 

Aujourd’hui, les jeunes essaient de se faire entendre de plus en plus. Nous l’avons fortement 

vécu durant les manifestations à travers le monde contre la guerre en Irak, à travers la 

"révolution orange" en Ukraine, à travers les contestations liées aux élections présidentielles 

de 2002 en France et, très récemment, à l'occasion des revendications contre le Contrat 

Première Embauche qui statue et structure juridiquement la précarité pour les jeunes. 

 

Tout ce travail doit continuer et le processus jeunes de l’Alliance, après avoir tiré les 

enseignements nécessaires de son histoire et de son expérience, contribuera à sa façon à la 

continuité de l’expression citoyenne et responsable des jeunes. 

 

Ce premier travail de capitalisation nous permet en outre d’entrevoir ce qui reste à faire, 

l’inachevé en quelque sorte du processus "jeunes" depuis sa mise en place en 1992 jusqu’à sa 

mise en veille en 2002.  

 

Tout au long du processus "jeunes", nous avons pu comparer nos techniques et méthodologies 

de rencontres avec d’autres et nous avons clairement pu constater la différence que nous 

avons apportée dans notre façon de réunir des personnes de différentes cultures, de différents 

profils professionnels et géographiques. Ces techniques doivent être mises en valeur, 

structurées et transformées en pédagogie à reproduire dans d’autres lieux. 

 
 


